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E 'intérèt soviétique
au Moy en-Orient

S. M

Nous risquons de nous tromper, et nous
nous trotnpons presque sùrement, chaque
fois que, pour juger la politique soviétique,
nous nous demandons ce que commande la
doctrine communiste. Cette méthode vaut
pour la politique occidentale dans laquelle
on applique, parfois assez stupidement, des
idées toutes faites. Le jacobinisme frangais,
dont les socialistes S.F.I.O. paraissent ètre
les plus authenriques héritiers — et parfois
aussi le M.R.P. — peut bien bouder l'Espa»
gne franquiste sous la raison que le regime
en vigueur y est la dittature. Les Etats*Unis
qui ne s'embarrassent pas tant de ces sub*
tilités sont dans un cas différent, et sans
doute aussi I'Angleterre, qui sait admirable»
ment masquer ses intérèts derrière des prin»
cipes... quitte à s'en délester au moment
opportun. Mais le Frangais, quand bien mi»
me il est l'homme du monde le plus épris
de liberté, est aussi le plus doctrinaire.

Pour l'U.R.S.S., il en va tout autrement,
du moins dans la première phase. Prenons
l'Iran, prenons l'Ègypte. Quelle devrait
ètre l'attitude communiste, théoriquement,
en face des régimes de ces pays où subsiste
plus qu'ailleurs la féodalité et le servage ?
On pense que ce devrait ètre l'hostilité. Ce
serait compter sans la ruse soviétique, la
roublardise asiatique, auprès desquelles
l'habileté des Jésuites, telle que l'ont cari»
caturée les ennemis de la glorieuse Com»
pagnie ne serait que grotesque. Les Fran»
cais , qui ont hérité du jacobisme, ont hérité
plus anciennement de Descartes. Le gouver»
nement soviétique est le plus remarquable
disciple de Machiavel. Le machiavélisme est
le fond de la politique préconisée par Le»

—nine pour l'instauration du socialisme. Les
catholiques feraient bien de s'en aviser, s'ils
ne veulent pas, une fois de plus, ètre les
poires.

Nous savons par un transfuge soviétique
qu'en appuyant la querelle de l'Iran contre
I'Angleterre, le gouvernement de l'Union
soviétique cherchait moins à ennuyer celle»
ci qu'à mettre la Perse dans un pétrin. Elle

se trouvera toujours à temps, elle, Union
soviétique, pour en tirer profit.

Il en va de mème dans le cas de l'Ègypte,
On s'étonnerait , a priori , de voir l'U.R.S.S,
étre des premières à donner au roi d'Egyp»
te le titre de roi du Soudan. Les Soviets
ont«il donc une si grande mystique de la
monarchie ? On ne s'en étonne plus quand
on pense que les Soviets veulent jeter tout
le trouble possible au Moyen«Orient et em*
pècher une alliance défensive qui leur se*
rait , plus qu'à n'importe qui, gènante.

Le jeu du gouvernement soviétique est
donc , en Iran , comme en Egypte , et sans
doute partout ailleurs où faire se peut, de
favoriser , d'exalter le nationalisme, en ap*
parence si contraire au communisme.

Déjà en octobre 1920, alors qu'il était
commissaire du peuple pour les nationalités ,
Staline écrivait :

« Nous sommes pour la séparation de
l'Inde , de l'Arabie , de l'Ègypte et des autres
colonies avec l'Entente, car la séparation si»
gnifie la libération de ces pays opprimés de
l'impérialisme, l'affaiblissement des posi»
tions de l'impérialisme, le renforcement des
positions de la revolution ».

On sait aujourd'hui quel est le pays le
plus imperialiste du monde, celui qui tient
sous sa coupé la plus grande partie de l'An-
sie et de l'Europe. Et, vraiment, on pourrait
sourire, si les incidences étaient moins gra»
ves , quand on voit la presse russe parler de
libération , quand on sait ce que , selon le
vocabulaire soviétique , il faut entendre par
là , et quand le feroce anticolonialisme so»
viétique s'accommode parfaitement d'appe»
ler S. M. Farouk , roi d'Egypte... et du
Soudan ! On ne demande pas rnéme aux
Soudanais leur avis . Il est pourtant au
moins douteux que le sceptre égyptien sur
le Soudan soit plus léger que la couronne
britannique 1

L'U.R.S.S. complice du nationalisme :
cela nous éclaire comme nous a éclairé le
pacte germano»soviétique en 1939 !

DES SOLDATS GRECS COMBATTENT EN CORÉE

Des officiers helléniques cOmbattent au séin des forces des Nations Unies en Corée. En voici deus
le colonel John Daskalopoulos et le major StavrosVarnavas , s'entretenant avec le Heutenant-généra

James Van Fleet, commandant de la 8me armée américaine en Corée.

L'ALLEMAGNE TALONNE I'ANGLETERRE
SUR LE MARCHE SUÉDOIS

L'AIÌemagne est sur le point d'enlever à
I 'Angleterre sa qualité de premier partenai-
re commercial de la Suède. En effet , la Suède
a importò d 'Angleterre pour 1,5 milliards de
couronnes et y a exporté pour quelque 1,6 mil-
liard. D'Allemagne, en revanche, a Suède a
imporle pour 1,5 milliards environ et a ex-
porté vers ce pays des marchandises pour une
valeur de 1,35 milliards de couronnes.

UNE EXPÉRIENCE RATÉE
Il y a quelques années, une entreprise zuri-

choise, la « Color-Metall », avait pris la de'
cision de faire participer ses ouvriers aux bé
néfices de l'entreprise. Des actions furent ce-
dées à titre gracieux aux ouvriers. Cette ini-
tiative souleva à l'epoque l'intórèt general el
flit louée en tant qu'action sociale « construc-
tive ». Il ressort maintenant du dernier rap-
port. annue! de la société que la dite initiative
n'a pas abouti aux résultats escomptés. Le per-
Bonflél , notamment, a été décu de ne toucher
aucun dividende au cours des exercices ayant
boucle sans répartitiòn de bénéfices aux ac-

tionnaires. Finalement, le conseil d'adminis-
tration et les représentante du personnel sont
arrivés h la conclusion qu'il valait mieux met-
tre un terme à l'expérience.

NOTRE NOUVEL ATTACHÉ MILITAIRE
EN SCANDINAVIE

Le Département federai a nommé attaché
militaire et de l'air près la Léga tion de Suisse
ù Stockholm, Oslo et Copenhague , avec resi-
dence à Stockholm, le major EMG Hans Rae-
ber, né en 1909, de Lucerne, officici- instruc-
teur d'artillerie.

Le major Raeber succède au colonel clivi-
sionnaire Probst , qui s 'est retiré à la fin de
l'annéc. Il rejoindra son poste vers la mi-jau-
vier.

MÉDECINES
Dans ses ¦ Mémoires historiques » , Amelot de la

IJoussaye rapporte que le médecin de Louis XIII,
un nommé Bouvard, aurait fait prendre à ce roi,
dans une seule année, deux cent quinze médeci-
nes, deux cent douze lavements, et l'aurait salgné
quarante-sept fois.

Si la chose est vrai e — et pourquoi ne le serait -
elle pas ? — on comprend pourquoi Louis XIII u-
vait plutót mauvaise mine.

Et on constate que Molière, en critiquant les Dia
foirus et les Purgeni, exagérait à peine...

CAMPAGNE ÉLECTORALE

Aux -Indes s'ouvre la première campagne électorale, suivant les principes démocratiques. Mine V,
Pandit a ouvert cetto campagne a la Nouvelle Dehli. L'ancienne ambossadrice des btdes à Washington
espère étre élue inembre de la Maison des represéntants. Mme V. Pandit prononce une harangne a

la population.

Sportifs, apprenez à vous
décontracter !

La civilisation avec sa vie trepidante et l'acti
vite incessante qu'elle Impose à la classe laborieu-
se laisse peu de temps à l'individu pour réaliser
au cours de sa journée de travail des courts ins-
tants de dolente generale ; c'est qu'il est difficile
d'atteindre cet état sans entraìnement niéthodi que
souvent précède d'efforts infructueux. Car ce sont
justement ces efforts qui retardent d'autant la
réalisation intégrale de la décontraction.

Il faut en réalité que celle-ci s'obtienne par un
réflexe : an cours d'une compétition sportive, l'a-
thlète devrait pouvoir nconstituer son tonus en
j'allongeant sur l'herbe quelques instanls et en
gardant dans l'immobilité la plus complète , sans
effort et sans contraction, la posltion initiale la
plus commode qu'il aura pris*.

Il est évident qne c'est dans le sonuneil que se
reali se le plus complètement cette de tente generale ;
d'autre part, c'est également pendant cette pério-
de nocturne que l'on ré-lise la meilleure régéné-
rescence cellulaire, le travail interne étant réduit
à son starlet minimum. Pendant le mème laps de
temps, la quantità- de toxine diminuant l'élimina-
tion des dèche!» est plus complète. Ce travail inter-
ne est automatlque, il ne demande de notre part
aucnn effort de volonté ; la force nerveuse , l'in-
flux nerveux qu'il aurait fallu produire consciem-
ment est donc sans utilité et n'a pas lieu, il de-
vicnt donc disponible ; mais comme aucune par-
tie du corps ne sollicite son emploi, il s'accumule
automatiquement et sera à la disposition de notre
système nerveux et des masses musculaires dès
qu'après le réveil notre volonté fera appel à lui.

QUELQUES CONSEILS PRAT1QUES

LES CONDITIONS OPTIMA DU REPOS
Pour que la décontraction s'opère intégralement, par cela régularìse et modère la circulation san

il n'est pas absolument nécessaire que le sujet soit guine, préparant l'athlète à un nouvel effort

HISTOIRE D'ECOSSAIS
Un Ecossais — chacun sait qu'ils ont la réputa-

tion d'étre avares — a résolu d'économiser quelques
tickets de tram et court à coté du véhicule.

— Combien d'ici à la gare ? demande-t-il au re-
ceveur.

— 20 francs.
— Bravo ! dit l'Ecossais qui court de plus belle.
Au bout de 500 mètres, il demande derechef :
— Et combien d'ici ?
— 30 francs.

En éducation physlque generale, la décon-
traction doit faire corps avec-les exercices respi-
ra toirei dont elle marque la ¦aai» passive M d'ex-
piration. En station debout, elle est incomplète,
aussi lorsque le temps atmesphérique et le lieu de
l'exercice le permettent , y a-t-il an réel luterei &
faire ces exercices respiratoires sur le sol où la
détente s'effectue intégralement Pendant ces deux
on trois minutes, les intéressés gardent le» yeux
temiéi, les membra distendi» ; après les explica-
tions préliminaires, aucun commandement, aucune
observation individuelle ne troublera ce repos ge-
neral.

La décontraction semi-rapide sur un siège èst
coaramment employée en boxe entre chaque
round : le sportif se laisse aller ansa complète-
ment que le pennet l'escabean dont il dispose, bras
ballants, jambes allongées, offrant sa figure aux
ablutions d'eau froide.

Dans les matches de rugby, d'association, de
tennis et autres jenx, la mi-temps de dix minutes
devrait étre une période à mettre à profit par l'e-
quipe entière. Certains joueurs (en tennis surtout)
peuvent disposer d'un masseur dont l'action est
très efficace, mais il est bien rarement possible
d'en faire profiter toute une équipe de rugby. A
près avoir sucé la traditionnclle orango , six mi-
nutes de décontraction totale au sol pourrait (tre
organisée dans un locai attenant au vestiaire, ou
sur un coin de pelouse, loin de la fonie, lorsque la.
saison le pennet

Aux agrès la décontraction rapide, méme de
quelques secondes, est un élément de succès à ne
pas negliger ; ces instanti brefs de détente se pia-
cent non seulement entre les positions, mais eneo»
re dans les élans et à des moments prévus. Dans
les préliminaires an sol, la décontraction rapide
est plus f acilement réalisable qu'aux agrès.

Dans tous les cas cités, la décontraction atte-
nne la violence des mouvements respiratoires et

— Mais... Comment ?
— Parce que, dit le receveur, nous nllons dans

l'autre sens. <

DE FAUX BILLETS DE LOTERIE
Radio Madrid rapporte que 2 000 faux billets ga—

gnants de la loterie espagnole de Noel ont été fa- -
briqués. La police a procède jusqu'ici à urte arres--
tation. De nombreux prétendus gagnants ont cache •
l'argent en prétendant que les lots n'avaient jamais ¦
été payés.

DORMIR SANS R&VER
Par suite on peut concevoir logiquement qu'il

est possible de diminuer la longueur absolue d'un
repos sans mure à la récupération physiologique,
lorsque l'individu parvient très rapidement à une
décontraction totale ; ce qui se contróle effective-
ment chez certains individua qui dorment peu la
nuit mais utilisent au maximum les instants con-
sacrés au repos. Ces personnes là dorment sans fai-
re de réves, car le réve est un signe d'activité ce-
rebrale.

« Dormir à poings fermés » est une expression
erronee pour designer un sonimeli profond et ré-
parateur : il ne saurait y avoir dans ce cas-là la
décontraction complète prévue puisqu'il y a con-
traction des muscles des membres supérieurs.

Les muscles de la face doivent également pré-
senter un relàchement complet et donner au dor-
meur ces aspeets de béatitude souriante que pos-
sèdent les jeunes enfants lorsque, selon l'expression
populaire, mais très juste et très imagée « ils sou-
rient aux anges ».

plongé dans le sommeil, mais la po.ition eptìma
est le décubitns donai sur an Ut tu an canapé ; el-
le peut également se faìne sur on c transat» à
condition que la téte, res bras et les jambes puis-
sent se laisser aller sans contraiate. L'esprit doit
étre vide, les paupières doses, les muscles da vi-
sage distenda», les màchoires libres et non ser-
rées. Un excès de lumière provoque toujours une
réaction de défense des pupilles , méme les pau-
pières étant doses. D faut donc éviter à la fois
le grand jour et aussi le bruit qui maintient le
cervean en éveil. La grande campagne, le calme
fortifiant des forèts de pin sont les lieux où l'on
réussit le mieux ces cures de détente si nécessaires
aux citadins et aux sportifs.

Au Arre de ma

Du coeur au ventre
— Montre-moi ce que tu as dans le ventre !
— Minute, Monsieur l'agent. Venez le voir

vous-mémes. Vous ne pourrez pas vous en ser-
vir contre moi, parce que la Cour suprème de
notre pays...

Tel est le dialogue qui s'engagera désormais
entre l'agent de polic e américain et le preva-
li li qu 'il interrogare-. La Cour supreme des E-
tcrts-Unis vient an e f f e t  de décider que les
preuves obtenues en les retirant «.par la for-
ce » de l' estomac d'un individui ne saurait a-
voir de poids dans la décision d'un tribunal
envers cet individu.

Dans le cas en cause , il s 'agissait de preu-
ves matérielles et de l' estoma c au sens propre ,
puisque la police avait fa i t  pompar dans un
hópital l' estomac de l' accuse. Celui-ci avait
avole, au moment de son arrestatio n, deux
capstde s contenant des stupéfiants.

Mais Us considéramts du jugement qui a-
vait été soumis en appel sont pour le moins
inattendus. Tls s'appuient en e f f e t sur la Cons-
titution américaina qui interdit « que soit ex-
trait par la force ce qui est dans l'esprit d'un
hoTìime ».

On peut admire r cette formule qui a sans
doute tràit à la forme moderne, édulcorée mais
non licite, de l'antique tortura : le passage à
tabac.

Mais conclure da « l'esprit » à « l'estomac »,
c'est1 pour le moins inattendu. Faut-il voir l 'in-
fluence du langage populaire qui dit en f ran-
gais « voir ce que quelqu'un a dans le ventre »
et qui doit bien avoir son équivalent en lan-
gue américaina t

Tdbassar un prévanu pour le faira avouer :
contravention à la Constitution américaine.

Voir ce qu'il a dans le ventre : itou.
Lui tirer les vers du nez : pas moins.
(Entre parenthèse, le nez etani plus près

du siège da € l'esprit » que l'estomac, la con-
travention doit ètre plus nette) .

Maintenant je laisse imaginar aux apocats
tout ce qu'ils pourront tirer de ce texte. Où
comtnence et où finii « la force » utilisée pour
exetraire quelque- cliose de la tète, du nez ou du
ventre, c'est bien tnalaisl ò dire. Les « durs »
vont avoir beau j eu !

Jacques TRIOLET.

IL COULE UN CUIRASSÉ !
La police japonaise a arrété un individu ac-

cuse d'avoir coulé un cuirassé japonais de
45 000 tonnes.

Le cuirassé en question, le « Huyga », qui
avait été coulé dans des eirconstances demeu-
rées mystérieuses vers la fin de la guerre, a-
vait été renfloué récemment pour la récupéra-
tion des métaux, devant Hiroshima, dans la
mer Intérieure du-Japon.

Mais un jeune homme de 22 ans, ma certain
Yashuhiro Sasaki , estimant lui aussi que les
métaux du navire étaient précieux, entreprit
d ênlever pour son profit personnel une cer-
tame quantità de cuivre. C'est ainsi qu'en dé-
vissant les boulons et desserrant les valves, il
envoyà le cuirassé par le fond.

UNE VOITURE POPULAIRE ANGLAISE
Il ressort d'un article paru dans le « Daily Te-

legraph » que les milieux de l'industrie automobile
brftahniqué sòrigerit sérieusement au lancement d'u-
ne « volture populaire » , véhicule que «le monde
appauvri pourrait s'offrir » . A rheure actuelle, plus
d'un fhillion d'Anglais ont commende une volture,
metile si la production était à mème de sàtisfaire
à la demande, on pense que par suite du manque
d'argent qui fait toujours plus pression, un bon
tiers des commandes passées seraient annulées. U-
ne cèrtaine satùration des marchés se fait également
sentir en Belgique, en France, en Italie, en Suisse,
au Canada et en Australie. De plus, eu égard à la
raréfaction des matières premières, les fabricants
anglais croient le moment venu de mettre en cir-
culation un véhicule utilitaire ayant les caraeté-
ristiques suivantes : 4 à 5 CV., 4,5 litres d'essence
pour 80 à 90 km., 4 places, tableau de bord et ac-
cessoires étant réduits au strict minimum. Une
grande fabrique est sur le point de commencer la
fabrieation d'un tei véhicule, d'autres élaborent en-
core des plans et analysent les possibilités d'écou-
lement sur les marchés.

CE QUI EST VALABLE POUR L'ESPRIT
L'EST AUSSI POUR L'ESTOMAC

Là Cour suprème des Etats-Unis a décide, mer-
credi, que les « preuves » obtenues en les retirant
« par la force » de l'estomac d'un individu ne sau-
raient avoir de poids dans la décision d'un tribu-
nal envers cet individu.

La décision de la Cour suprème est issue d'une
affaire dans laquelle un trafiquant de stupéfiants,
Antonio Rochin, sur le point d'étre pris par la po-
-lice, avait avalé deux capsules contenant de la
morphlne. Les policiers l'ayant pris sur le fait le
conduisirent immédiatement à l'hòpital et exigè-
rent - qu'un médecin « pompe » son estomac pour en
retirer les deux capsules. Rochin avait été condam-
né par un tribunal de Los Angeles. D'appel en ap-
pel, l'affaire avait atteint la Cour suprème qui a
jugé qu'étant donne que la constitution américaine
interdit • que soit extrait par la force ce qui est
dans l'esprit d'un homme », il ne saurait étre ques-
tion qu'on « puisse « extraire par la force ce qui est
dans son estomac» .
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FOOTBALL- . *
Les résultats du Sport-Toto

Concours No 18 du 15 janvier
1. Arsenal-Aston 2-1 ; 2. Bolton- Tottenham 1-1;

3. Fulham-Chelsea 1-2; 4. Liverpool-Wolverhamp-
ton 1-1; 5. Manchester City-Derby 4-2 ; 6. Middles-
brough-Charlton 2-1; 7. Newcastle-Preston 3-0 ; 8.
Stoke-Manchester United 0-0; 9. Birmingham-Brent-
ford 1-2; 10. Leicester-Nottingham 3-1; 11. Notts
County-Luton 5-4; 12. Sheffield Wednesday-Shef-
field United 1-3.

Les tìps justes
1 x 2 x 1 1 1 x 2 1 1 2 .
Sommes réservées aux gagnants, ensuite de la

participation à ce concours susmentionné :
Somme totale aux gagnants Fr. 356,538.50; Som-

me à chaque rang 118,846.15; au prix de consola-
tion 8.000.— .

Championnat suisse
Ligue nationale A : Locarno-Young Fellows 1-0.

Coupé de Suisse
Huitième de final e : Chaux-de-Fonds-Grasshop-

pers 2-2 apr. prolong.; Young Boys-Lausanne 4-1 ;
Zurich-Fribourg 3-0.

Le tirage au sort des quarts de finale. — Hier
soir , au siège de TA.S.F.A., il a été procède au
tirage au sort des rencontres comptant pour les
quarts de finale de la Coupé (à jouer le 17 fé-
vrier) . Voici le verdict extrait de l'urne : Lugano-
Zurich ; Bàie-Servette; International-Young-Boys.
Young Fellows contre vainqueur de Grasshoppers-
La Chaux-de-Fonds qui sera rejoué dimanche pro-
chain à Zurich) .

HOCKEY SUR GLACÉ
Sion-Sierre 7-1

Nette et indiscutable victoire de nos hommes, qui
dominèrent leurs adversaires d'une classe.

Sion-Martigny 5-0 (2-0 ; 1-0 : 2-0)
• Sion xalignait l'equipe suivante : Moren, Pfeffer-
lé, Coudray ; Germanier I ; Germanier II, Héritier ,
Schrceter ; Favre, Pralong, Debons.

400 spectateurs. Le H.-C. Sion a remporté di-
manche pour son 2me match de championnat une
victoire méritée, et la joie du président, M. Pfef-
ferlé, faisait plaisir à voir. Dominant son adver-
saire dans tous les compartiments de jeu , Sion ou-
vrit la marque sur cafouillage par Pralong. Quel-
ques minutes après, Schrceter marquait un magni-
fique 2e but. Le 2me tiers fut plus partagé, cepen-
dant Héritier, après une belle descente, signait le
3e but. Le match était joué et le 4e but de Héritier
comme le 5e, de Pralong, firent de ce match une
victoire que personne n'escomptait si nette.

Martigny a présente un joli jeu et aurait mérité
de marquer 1, voire 2 buts, mais notre défense s'est
montrée impeccable et intraitable. Jeudi soir à
Martigny : Martigny-Sion pour le championnat suis-
se A. Match retour. P. A.

Sion n-Sierre II: 7-3
Belle victoire de nos juniors qui luttèrent avec un

cran et un courage admirable. Avec un peu de
chance, notre 2me équipe peut escompter sortir
champion de son groupe. P. A.

SKI
A Salvan ont été joués les championnats

Valaisans de relais
Parcours 6 et 9 km. Belle lutte entre Anniviards

et skieurs de Daviaz , ainsi que Champex.
Relevons que lès meilleurs temps individuels

furent effectués pour les juniors par G. Bumann ,
les 6 km. en 26' 30"; chez les seniors par Sierro
sur 6 km. (24' 30") et par A. Genoud sur 9 km.
(40' 28").

Juniors : 1. SC Allalin Saas-Fée (A. Imseng, E,
Kalbermatten , G. Bumann et B. Lomatter) 1' h.
50'5" ; 2. Daviaz 1 h. 52'47"; 3. Vérossaz 2 h. 3' 39".

Seniors : 1. Gardes-frontières Ve arr. (J. Max , J.
Rausis, Maxime Sierro , Louis Bourban) 2h .  16'51" ;
2. Daviaz 2 h. 20' 28" ; 3. Champex 2 li. 23'43" ; 5.
Salvan 2 h. 31'54" ; 6. Morgins 2 h. 32' 12".

Invités : 1. Brig. mont. 10 (Vurlod , Mottier , Gex ,
Tille) 2 h. 28'48".

Le Xe Trophée du Mont-Lachaux
Magnifiquement organise par les ski-clubs de

Crans et Montana , ce concours a obtenu un im-
mense succès tant au point de vue concurrents que
spectateurs. Les pistes de vitesse et de slalom ont
été tracées par le sympathique ancien champion
suisse A. Rombaldi qui se remet très lentement de
son terrible accident et qui ne peut skier cet hiver.
Nous espérons cependant le revoir sur ses skis l'an-
née prochaine.

Les courses se résument en 2 phases , victoire
francaise samedi à la course de descente, où René
Rey sauva l'honneur de la Suisse , et nette revanche
suisse au slalom où Schneider et Grosjean rem-
portèrent un beau succès. Malchance de R. Rey
qui prit trop de risques , et belle tenue des Norvé-
giens qui s'imposent de plus en plus dans cette
discipline pourtant strictement alpine. Au combine
alpin , G. Schneider vraiment le plus fort skieur
suisse, gagne magnifiquement le Trophée du Mont-
Lachaux. Boson prend une excellente 2me place ,
tandis que F. Grosiean occupé la 3me. Chez les
dames succès attendu de Ed. Abetel devant Mlle
Berthod , et victoire de Ecuyer chez les juniors. Les
jeunes valaisans se sont bien défendus , et Ics Fellav ,
Barras et Bestenheider ont la classe des grands
champions , tandis que les Burrus , Giroud , Martin
cherchent encore une sùreté qui ne saurait tarder à
venir. L'épreuve de saut , disputée dimanche après-
midi devant 3000 spectateurs vit le triomphé des
skieurs allemands , qui possèdent un style parfait.

Bravo aux ski-clubs de Montana et de Crans qui
ont organise un concours International si impor-
tane et... à l'année prochaine ! P. A.

Voici les résultats :
Descente : Elite : 1. Charles Boson , France ,

3' 53"1 ; 2. René Rev, Suisse , 3'54" ; 3. André Si-
mond , France , 3' 54"4 ; 4. Guy Arpin , France; 5
Georges Felli. Suisse; 6. Georges Schneider , Suis-
se: 7. Dag Andersen , Norvègc.

Seniors : 1. Louis-Charles Ferrei , La Chaux-de-
Fonds 4' 5"6; 2. Andreas Hcfti , Luchsingen; 3
Louis Gailland , Verbier; 4. Roger Solioz , Nax; 5
Rinaldo Jacomclli , Montana; 6. Jean Daentzer , A-
dclboden; 7. Marc Dclé glise . Verbier; 8. Vital Vui-
gnier , Montana.

Juniors : 1. Raymond Fellay, Verbier , 4' 12"; 2,
Jean-Claude Ecuyer , Montreux ; 3. Roger Barras ,
Crans; 4. Jacques Bestenheider , Montana.

Dames : Edmée Abetel , Lausanne , 4' 26"3: 2. Ma-
deleine Berthod , Chàteau-d'Oex , 4' 35"3 : 3. Frida
Daentzer , Adelboden; 4. J. Daentzer , Adelboden.

Slalom : Messieurs : Elite : 1. Georges Schneider ,
La Chaux-de-Fonds , 112"6 ; 2. Fcrnand Grosiean ,
Genève, 113"8 : Aitar , Norvège , 116"7; 4. Nielsen ,
Norvège ; 5. Erbe , Allemagne; 6. Rinaldo Jaco-
melli , Montana; 7. ex aequo , Revial , France et
Fred. Urfer , Genève; 9. Bozon , France; 10. Felger

Allemagne. René Rey a été disqualifié pour avoli
manque une porte.

Seniors : 1. Marc Dcléglise, Verbier , 133"5; 2,
Louis Gailland , Verbier , et Louis-Charles Ferrei
La Chaux-de-Fonds; 4. Ivar Dubost , Crans; 5. Jean
de Siebenthal , Montreux.

Juniors : 1. Jean-Claude Ecuyer , Montreux ; 2,
Roger Barras , Crans; 3. Jean-Claude Bron , Mon-
treux ; 4. ex-aequo , Raymond Fellay, Verbier et
Bestenheider , Montana.

Dames. — 1. Edmée Abetel , Lausanne; 2. Made-
leine Berthod , Chateau-d'Oex ; 3. Frida Daentzer ,
Adelboden; 4. Rose-Marie Trachsel , Crans; 5. Julia
Daentzer , Adelboden.

Combine messieurs. — Elite-seniors : 1. Georges
Schneider , 2 ,22; 2. Bozon , 3,96; 3. Grosjean , 4,24;
4. Simon; 5. Aitar: 6. Erben; 7. Nielsen ; 8. Ar-
pin; 9. Georges Felli; 10. Reviel.

Juniors : Ì.Jean-Claude Ecuyer; 2. Roger Barras.
Saut : Elite: 1. Ewald Roescher , Allemagne, 213,3

p., sauts de 47 et 48 m.; 2. Sepp Vogg, Allemagne,
209.3, sauts de 46 m. 50 et 48 m. 50; 3. Georges
Felli , Montana , sauts de 42 et 41 m.; 4. Fernand
Grosjean , Genève, sauts de 38 et 40 m.

Seniors : 1. Roger Rochat , Le Brassus, sauts de
40 m. 50 et 39 m.: 2. Rèmi Renggli , Montana; 3.
Hans Rucker , Adelboden; 4. Marcel Hofstettler.

Juniors : 1. Gilbert Meylan , Le Brassus; 2. Peter
German , Adelboden ; 3. Marcel Wenger , Le Bras-
sus , sauts de 40 et 40 m.; 4. Henri-Louis Pesenti ,
Le Brassus , sauts de 37 et 41 m.

Les skieurs qui déf ^ndront nos couleurs a Oslo
Le comité de sélection de la F.S.S. s'est reuni di-

manche en fin d'après-midi et a procède au choix
des hommes qui défendront nos couleurs à Oslo
dans les disciplines nordiques.

Fond : Alfred Kronig (Zermatt), Karl Bricker
(Sloos) , Walter Lcetscher (Flueli), Karl Hischier
(Oberwald), Hans Begli (Andermatt), Otto Beye-
ler (Snagerboden), Alfred Roch (Chàteau-d'Oex),
Joseph Schnyder (Stoos).

Combine nordique (fond et saut) : Alphonse Su-
persaxo (Saas-Fée).

Saut : Andreas Daescher (Davos), Fritz Schnei-
der (Davos), Jacques Peretten (Les Diablerets, Al-
phonse Supersaxo (Saas-Fée), Hans Daescher (Da-
vos).

Cours à ski des Mayens
Hier , une splendide journée a mis fin au cours à

skis des Mayens de Sion, organise avec soin par le
Ski-Club de Sion, extrèmement actif , sous la di-
rection dévouée de M. Joseph Pralong. Il y a eu
180 élèves, répartis en 14 classes, dont une formée
avec des adultes. Les conditions de neige ont été
excellentes.

Le cours s'est termine hier à midi , par une dé-
monstration faite devant les parents des jeunes
élèves et par une allocution prononcée par M. Au-
guste Boriai, président du Ski-Club. ,

ESCRIME
Les « olympiques » italiens sont connus

La fédération italienne d'escrlme a sélectionné les
escrimeurs suivants pour les prochains jeux olym-
piques d'Helsinki :

Fleuret : Bergamini, di Rosa, E. Mangiarotti , Mi-
randoli!, R. Nostini, G. Nostini, Pelimi, Ragno,
Spallino.

Epée : Anglesio, Bertoni, Delfino, Mandruazzato,
D. Mangiarotti , E. Mangiatotti , M. Mangiarotti , Ma-
rini , Pavesi et Spallino.

Sabre : Dare, Ferrando, Ferrari , Masciotta, Mari -
ni , R. Nostini , Pelimi, Pinton, Racca , Stagno.

LES CHAMPIONS SUISSES EN 1951

Automobilismo
Voitures de tourisme : Hansjcerg Gilomen, Leng-

nau. Voitures de sport : Willy Daetwyler, Zurich.
Voitures de course : Rudolf Fischer, Zurich .

Athlétisme léger
Championnats individuels (Messieurs) : 110 m. :

Hans Wehrli , Winterthour. 200 m. : Hans Wehrli ,
Winterthour. 400 m. : Joseph Steger, Zurich. 800
m. : Fred Luethi, Bienne. 1500 m. : Erwin Buhler,
St-Gall. 5000 m. : Auguste Sutter, Lausanne. 10.000
m. : Franz Frischknecht , St-Gall. 110 m. haies : O-
livier Bernard , Berne. 400 m. haies : Karl Borgula ,
Winterthour. 3000 m. steeple : Gott. Staubli , Af-
ofltern. Saut en hauteur : Hans Wahli, Bienne.
Saut en longueur : G. Ebnother , Berne. Perche : Ar-
min Scheurer, Bienne. Boulet : Willy Senn , Bàie.
Javelot : Ernest Luthi, Bàie. Disque : Oscar Haef-
liger , Zurich. Marteau : Roger Veeser, Bàie. Pen-
tathlon : Max Ulrich, Winterthour. Dècathlon : Ar-
min Scheurer, Bienne. Cross : Auguste Sutter , Lau-
sanne. Marathon : Rudolf Morgenthaler , Biberist.

Dames : 60 m. : Edith Jacob , Berne, 100 m.: Alice
Bernard , Berne. 80 m. haies : Heidi Meyer , Bàio.
Saut en hauteur : Gretel Bolliger , Bàie. Saut en
longueur : Lotty Lehmann, Zurich. Javelot : Ruth
Koller , Berne. Disque : Gretel Bolliger , Bàie. Bou-
let : Bretel Bolliger , Bàie. Pentathlon : Gretel Bol-
liger , Bàie.

. Championnats de relais cat. A : 4 000 in. : BSC
Old Boys, Bàie. 5200 m. : BSC Old Boys, Bàie. 3000
m. à l'Américaine : C. A. Fribourg. Relais suédois :
L. C. Zurich. Relais olympiques : G. G. Berne. Cat.
b:  4X100 m. : Old Boys, Bàie. 10X100 m. : Old
Boys, Bàie. 4X200 m. S. C. Liestal. 4X800 ni. :
Bourgeoise , Lucerne. 3000 m. à l'Américaine ; L,
C. Zurich. Relais suédois : Lucerne Ville. Relais
olympique : G. G. Berne.

Dames 4X 100 m. : Old Boys, Bàio.
Interclubs , sèrie A : Old Boys, Bàie. Cat. B ; SFG

Olten. Cat. C : LAG Vaduz (Liechtenstein). Cat.
D : SFG Schlieren. Cat. E. : ESC Soldanella , Zu-
rich. Orientation , individuel : Walter Appcnzeller ,
St-Gall. Groupes : Eclaireurs, Winterthour.

Aviation
Voi artistique , amateurs : Walther Spalmi , Zu-

rich. Professionnels : Martin Kcepfli , Zurich. At-
terrissage : Otto Sallaz , Granges. Précision : section
de Granges (Brun-Frey-Luelhi).

. Aviron
Skiff : Aviron romand , Zurich (Paul Meyer). Dou-

blé skiff : See Club Zurich. Deux sans barreur : See
Club, Zoug. Deux avec barreur : See Club , Zurich.
Quatre sans barreur : entente See Club Zoug-R. C.
Zurich. Quatre avec barreur : Ruder Club Thal-
wil. Yoles de mer : Rosey Rolle. Huit : Ruder Club
Thalwil.

Bobsleigh
Bobs à deux : Heinrich Angst-Fritz Stceckli , Zu-

rich. Bobs à quatre : G. Grangier-F. Froy-F. Kacn-
ni-E. Ravy, Les Avants. Skeleton : Karl Holland ,
Etats-Unis. Luges : Albert Gartmann, St-Moritz.

Jozwik (son mari était prisonnier en Alle-
magne) d'avoir des nouvelles de sa fille. Jus-
qu 'en 1945, toutes les démarehes reatèrent
vaines.

Pmalement, le eonsulat franchia de Varsovie
obtint qu 'Ourzula pùt rejoindre en France
ses parents.

M. Joseph Grillo, maire du grand port de
la còte atlanti que : Gloueester, a annoncé que
le capitaine Kurt Carlsen, commandant le
« Flying Enterprise » avait été choisi pour re-
cevoir la médaille de la mer, décernée chaque
année par ce port pour une action héro'fque.

du grand succès de rire
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Cristaux - Porcelaines - Objets d'art

Boxe
Amateurs : Poids mouches : Franz Zonlanthen ,

Zurich. Coq : Walter Bucher, Schaffhouse. Piume :
André Richon , Lausanne. Léger : Auguste Bader ,
Bàie. Welter : Paul Guldimann , Schaffhouse. Moyen:
Hans Niederhaus, Zurich. Mi-lourd : Hermann
Schneider , Berne. Lourd: Hans Muller , Bàie.

Canoe
Longue distance : Kajac solo : Fritz Zulauf Mur-genthaler. Kajac à deux : Straub-Zyka, Zurich.

Courtes distanees : Kajac solo : 500 et 1000 m. :
Hans Engler , Pratteln. Kajac à deux : Straub-Zyka ,Zurich. Combine : Canadien solo : Anton Kuster ,Rapperswyl. Canadien à deux : A. Bcnker-E.
Schwallen , Schaifhou.se. Dames, kajac solo: Elsi Si-dler , Bàie. Kajac slalom : messieurs : Jean Engler ,Genève. Dames : Eva Specie , Schaffhouse. Descente :'Faltboot Club Mittelland : Ris-Roemer-Schoop).

Curling
Championnat de la fédération : Curling Club

Zermatt.
CycHpiic

Piste , amateurs : Vitesse : Alfred Arber, Zurich.Pl-ofessionnels, vitesse.: Oscar Plattner Zurich.
Poursuite amateurs: Heini Muller , Zurich. Pour-suite professionnels : Hugo Koblet , Zurich. Demi-
fond : Jacques Besson, Zurich. Par équipes : V CZurich-Oerlikon.

Route. Amateursi : Joseph Schraner, Mcllikon.Professionnels : Ferdinand Kubler , Adliswil. Par é-quipes : R. V. Zurich. Cyclocross : Pierre ChampionSt-Sulpice. Cyeleball : R. V. Winterthour (Oster-
wald-Breitenmoser). Cyclisme en salle : Artistique
solo : Max Wuthrich, Langendorf. AfltiBtique àdeux : Mohn-Schmid , Amriswyl. Equipes de six :Freie Radler, Dietikon.

UN INTÉRESSANT POSTE DU BUDGET
Un poste revient chaque année au budget duMinistère des affaires étrangères frangais. En effet,la France verse une allocation annuelle à la fa-

mille d'Ab-el-Kader, l'émir arabe qui mena la
guerre sainte contre les Frangais en Algerie, et qui
finit par se soumettre en décembre 1847. Jusqu'à
sa mort , survenue à Damas, en 1883, Ab-el-Kader
se conduisit en ami fidèle de la France. La France
versa cette année aux descendants de l'émir le
montani de 8 millions 700 mille francs, soit environ
90.000 francs suisses.

LES PERROQUETS PEUVENT RENTRER
EN ANGLETERRE

Le ministère britannique de la sante communi-
que que l'interdiction d'importer en Grande-Bre-
tagne des perroquets et autres oiseaux analogues
sera levée dès le 8 janvier.

Depuis 1930, l'importation des perroquets était
interdite , à la suite d'une epidemie de psittacose,
maladie que propagent ces oiseaux bavards, aux
brillantes couleurs.

Depuis lors, les recherches médicales ont démon-
tré que les perroquets n'étaient pas les seuls por-
teurs de germes de cette -jnaladie redoutable. En
outre, la penicilline est très efficace pour la com-
battre, a-t-on constate avec satisfaction .

UN AMIRAL ANGLAIS ET SA FAMILLE TUÉS
LORS D'UN ACCIDENT D'AUTOMOBILE

Le contre-amiral Simpson , 55 ans, sa fem-
me, son fils et sa fille ont été tués samedi ,
lors d'une collision de la voiture qu 'ils occu-
paient avec un autocar, sur une route du
comté de Hertford.

GRAVE ACCIDENT SUR UN CHAMP DE TIR

Trois militaires, un sergent frangala et 2
soldats marocains ont été tués au cours d'un
exercice au champ de tir de N'Keila , près de
Rabat , par l'explosion prèmaturée d'un obus
de mortier.

LES EFFECTIFS DES FORCES ARMÉES
AMÉRICAINES EN EUROPE

Lo nombre des effectifs militaires amóri-
i- i i i i is  cantonnés a llieurc actuelle en Europe
s'élève à environ 175 00(1 hommes. Dans ce
chiffre , le personnel de l' armée compte pour
120 000, eelni do l ' aviation pour 32 500 et co-
lui de la marine pour 23 000 hommes.

L' armée américaine eh Europe est compo-
ste de quatre  divisions drinfanterie, une divi-
sion blindóe, el un certain nombre de groupes
<\c combat qui représenteìit ensemble l'équiva-
lont d'une sixièmc division, le toni complèto
par des services d' administration et do ravi-
ta i l lement .

L'aviation . elle, est rópartie en dix « wings »
(ou escadrillcs), dont deux sont basécs on
Grandc-Bretagne.

Enf in , la sixièmc tTòt fé américaine diins la
.Mediterranée dispose actuellement d ' environ
70 vaisseaux eie combat , y compris plusieurs
porte-avions.

Quant  au matèrie! mi l i t a i re  cède depuis la
l'in de la guerre par ics Etats-Unis , celili ci
presentai! au mois d ' octobre le tablcin sil i-
vani : 26 000 véhicules do transport -, 7 000
véhicules de combat ; 567 000 milrailleusos , fu-
sils et autres pièces légères : i) 800 pièces d'ar-
liJlerie lourdc ; 184 vaisseaux de guerre ; et
plus do 1 .100 avions. 11 est certain quo ces
chiffres ont encore subì une augmental ion no-
table depuis lors.

UNE PETITE FILLE RETROUVE SES PARENTS
APRÈS DOUZE ANS

En descendant à Pontarlier du train de Pa-
ris , uno petite fille de douze ans , Ourzula
Joswik, vient do mettre un tenne à un tirarne
pxtraordinaire de la séparation.

Au printemps 1939, M. et Mme Joswik a-
vaient quitte Varsovie poni ' la France, et bus-
se leur petite Ourzula , alors àgée d' un an , à la
garde do sa- grand-mère. Rendez-vous était
pris pour octobre, où toute la famille devait
Otre rétinie à Paris.

La guerre ruina bien entendu ce projet. La
Pologne envahie, il fut impossible à Mme

DES PAYSANS PEU COMMODES

A coups de mitraillettes, de pistolets. de
grenades, de fnsils de oliasse, et de faulx , deux
familles de paysans greca du village d'Anglilia
(Thessalie) se sont livré bataille pendati' -1
heures : il y eut deux morts et six blessé ;.

La cause de la bagarre fui , un mouton l i-oii-
vé paissant dans un pré qui n 'appartenait pas
au propriétaire de l'animai. La gendarmerie a-
lertée, n 'a pas pu intervenir , eraignant de
bl esser les combat tanta .

La bataille cessa fante de munilions.

EISENHOWER SERA-T-IL PRÉSIDENT
DES USA ?

Le senateur républieain Henry Cabot-Lodge
a déclaré aux  j ournalistes qu'il presenterà là
candidatura du general Eisenhower aux élec-
tions primaires des candidats à la présidence
des Etats-Unis. fixécs au 11 mars dans l'Eta t
de New Hampshire .

A PROPOS DE LA MISE A PRIX
DU GENERAL ERSKINE

Ibrahim Para g Paeha , ministre dos affaires
étrangères par interim , a adressé dimanche à
sir Ralph Stevenson , ambassadeur de Grande-
Bretague, une lettre constituant la réponse de
son gouvernement à la note britannique dn 31
décembre dernier protestant contre un ar-
ticle du journal « Al Gumhour al Masri », qui
avait offert une recompense de mille livrea
pour le meurtre du general sir Georges Ers-
kine, commandant les forces britnnniques en
Egypte, et cent livrea pour le meurtre de
tou t officier. britannique dans la zone du ca-
nal de Suez.

La note égyptienne fait observer que l'heb-
domadaire « Al Gumhour al Masri » n 'est ni
l'organe d'un parti politique déterminé , ni
encore moins, celui du gouvernement, et que
les articles de cet ergane ne peuvent exprimer
qu 'une opinion du rédacteur en chef. La note
repousse l'accusation britannique qui rendait
le gouvernement égyptien responsable de la
parution de cet article et elle annonce que la
plainte britanni que a été transmise aux auto-
rités judiciair es à toutes fins utiles.

LE CHEF DE L'ARMÉE D'INVASION
CHEZ LE DALAI LAMA

Le general Fang Ming, commandant de l'ar-
mée populaire au Thibet , a été regu par le
Dalai' Lama , dans sa residence de Norpu-Ling
ka. annonce l'agence Chine-Nouvelle , qui ajou-
te que le general a remis au Dalai' Lama une
lettre du président Mao Tsé Toung.

Après avoir fait part de sa. gratituJe en-
vera le gouvernement et le peuple thibétain
pour l'aide apportée à l'armée populaire lors
de sa campagne au Thibet, le general Fang
Ming a exprimé le voeu qtie le Sancheii Lama
et le Dalai Lama entreprenrient conjointe-
ment l 'édification du nouveau Thibet sous l 'è-
gide du président Mao Tsé Toung.

M. NOBS NOMMÉ A L'AVS
La chancellene federale eommunique :
Comme on l'a annoncé récemment, M. Ernst

Weber , président du . eonaeil d'adminiatration
de l'A.V.S., a atteint la limite d'age prévue
poni - Ics membres d,es commissions et a été
remplacé comme membre et président de ce
consci 1. avec effet au ler janvier 1952, par
M. Nobs, ancien conseiller federai. M. Weber
étail jusqu 'en 1947 président de la direction
generalo de la Banque nationale. Il a été nom-
ine président du coriseil d'administration du
fonds de compensation de l 'assuranee vieilles-
so et suryivants en 1948 et.a exercé cette fonc-
tion avec beaucoup de distinetion.

LES ARTS ET MÉTIERS SOUS UNE
NOUVELLE DIRECTION

Le nouveau président de l'Union suisse des
arts et mét iers, M. U. Me.ver-Boller. est entré
on- fonction au début de l ' année. Dans le
« Journal suisse dos artisans et. commercants »
il exposé à cott o oceasion quelques idées qui
niéi 'itent d ' otri 1 relevées. « Au cours do ees
dernières années , dit-il . l 'Union suisse des ar ts
et métiers : > vu son piestige s'aeeroitré gràce à
l' a c t i v i t ó  feconde ot aux efforts inecssants do
ses dirigc aiits. si , actuellement, la situation
économique generalo est l avo ra t i l e , du moins
dans la pluparl ilo nos branchos et professione,
oo serait uno grave erreur de croire que notre
eil'ort dans la défense des indépendaii ts peut
so relàclier. Au contraire.  Les preslatious so
mcsnrent sous l' angle d'une eoncurrence sans
cesse croiaaanto. La coneuri'encc et la sélection
des entreprises jouent dans tous les domaines
et exigent ile chacun de nous des efforts sans
cesse répétés. Réjouissons-nous de cet apana-
gè d'une economie libro , mais on mème temps
luttons de toutes nos forces contre les excès
de cette eoncurrence qui se manifestent sous
forme de promesscs l'allaciouses, de déloyauté
dans les a ffaires et de privilèges abusifs. L'ar-
tisanal et le commerce de détail sont trop
complexes et trop différenciés pour que ne
surgissent pas, cà et là, dans leurs propres

I MDti
un nouveau film frangais , comique, plein
d'humour , d'esprit , de gaité, de drólerie.

rangs des oppoaitiona et conflits d'intéréts,
C'est préciaémant notre tàche de les conci-
lici' dans un esprit de large compréhension et
de bienveillance et de faire coordonner harmo-
nieusement lea efforts de tous ceux qui ae ré-
clament de l'economie privée. Les arts et mé-
tiers suissea doivent aussi étre prèts à eolla-
borei- loyalement avec A 'autres groupea écono-
miquea. Mais ce n 'est p_.?.là un signe de fai -
blessé. Puissiona-noua enviaagèr l'avenir avec
confiance et contribuer pour notrt part à as-
surer la bonne volonté et l'effort pewévórant
de chaeun.

SÉVÈRES MESURES CONTRE LES
CONDUCTEURS IVRES

En application du programme établi par le
Conseil d 'Etat du canton de Zurich, pour
eombattre lea accidente de la circulation, la di-
rection de police a arrèté des inatruetions plus
sévères au sujet du retrait du pernùs des con-
ducteurs de véhicules motorisés ayant consom-
mé de l'alcool.

Les nouvelles visent surtout les récidivisle.s
et les déraisonnables. Ceux qui après deux
retraita du permis de conduire de longue du-
rée, contrevient une troisième fois à l'interdic-
tion de circuler en état d'ébriété, sera prive
du pernia de conduire pour une période in-
déterminée. Le permia ne pourra lui ètre ren-
du que s'il s'engage à l'abstinenee complète et
s'il donne la preuve qu'il a respeeté cet enga-
gement pendant une ou deux années. En eas
de quatrième contravention , le permis sera re-
tiré pour toujours.

DES RECOURS DE FONCTIONNAIRES
TRANCHÉS

Le Conseil federai a accepté les recours for-
més par MM. Richard Hafner, à Zurich , et E-
douard Maute , à Villeneuve, contre le Dépar-
tement federai des poatea et dea chemins de
fer, relatifs à leur non-rééleetion comme fouc-
tionnairea postaux et à leur engagement à ti-
tre d'employés.

En revanche, le Conaeil federai a rejeté les
recoura formés par MM. René Novel, à Genè-
ve, Adolphe Bantle , à Bàie, Adolphe Jambe, à
Lucerne, et Emmanuel Luthi , à Zurich . contre
le Département federa i des postes et des che-
mins de fer , relatifs à leur non-réélection com-
me fonctionnaires postaux et à leur engage-
ment à titre d' employés.

ZERMATT — Tue en skiant
Un étudiant lausannois skiait près de Su-

negga. au-dessus de Zermatt. Ayant manque
un virage, il fit une chute de 30 ni. de hauteur
au bas d'un rocher. Il est mort pendant son
tranafert à l'hòpital de Brigue. Il s 'agit de
M. Samuel-Théodore Steiner, fils du Dr Stei-
ner. Cet étudiant faiaait partie d' un camp u-
niversitaire.

SIERRE — Ver» une grande manifestation fol-
klorìque

, La ville de Sierre entreprend ces temps-ci
l 'organisation d'une grande manifestation du
folklore valaisan, qui se déroulera à la pro-
chaine Pentecòste.

Si la « Cité du soleil » s'y premi si long-
temps à l 'avance, c'est que, comme pour les
Fètes du Rhòne de 1948, qui ont obtenu un
succès jamai s égalé, il est prévu pour cette
oceasion un Festiva l qui mobilisera quelque
deux cents chanteurs et qui sera compose par
Aloys Theytaz pour les paroles et Jean Daett-
wyler pour la musique.

En plus d'un grand cortège folklorique au-
quel prendront part tous les groupes de la
Louable et Noble-Contrée et du Val d'Anni-
viers, les hóteliers et restaurateurs de l'en-
droit organiseront d'entente un « Relais gas-
ti'onoinique » qui mettra l'accent aur les pro-
duits valaisans.

A cette oceasion , le chàteau de Villa , ma-
noir des XVIe et XVIIc siècles, acquis par la
Fondation sierroise, sera inauguré dans sa
nouvelle destination de musée de la terre et du
vin. Les mazots qu pied-à-terre des Anni-
viards. se trouvant sur le chemin du castel,
deviendront un auliientique village valaisan
avec pinte , casse-croiite, ateliers de tiaaage et
broderie, etc. Une véritable evocatimi de la
vie de font là-haut dans les vallées.

LE 8me CONCOURS ROMAND D'ART
DRAMATIQUE

Le 8me concours romand d'art dramatique et ly-
rique , organise par la Fédération suisse romande
des sociétés théAtrales d'amateurs , aura lieu à Bien-
ne , les 22 et 23 mars. Le registre d'inscriptions sera
ouvert auprès du secrétariat du la F.S.R.S.T.A., 4
Sierre , rue du Tempie, du 15 janvier au 15 février
à minuit.

La Fédération romande a introduit une innova-
tion intéressante dans le règlement de ce Sme con-



cours, ouvert on le sait aux amateurs posscsseurs
de la lìcence de la F.S.R.S.TA., à l'exclusion des
professionnels, et qui groupera les sociétés roman-
des et sans doute des sociétés appartenant aux fé-
dérations francaise ou belge.

Le concours d'exécution comprend cn effet , <\
coté de In « pièce A choix ¦» , non plus une « pièce
imposécs ¦» , mais un « auteur impose », dans le ré-
pertoirc duquel les sociétés sont libres de choisir
une pièce à leur convenance. C'est le répertoire de
Labiche et de ses collaborateurs qui est propose
cette année aux concurrents , et ceux-ci pourront
librement y choisir une pièce en un acte ou un acte
d'une jlc ses pièces. Cet acte devia Otre joué en
costumes contemporains, A l' exclusion des costumes
d'epoque. Ceci pour mettre toutes Ics sociétés con-
currentcs sur pied d'égalité.

Les deux challenges de la Fédération seront dis-
putés ,\ l'occasion de ce concours, le Grand-Prix
romand (challenge Charles Vogt , pour la section
A) et le Grand-Prix classique (challenge Jacques
Kirschmann , en section B). Les résultats du Sme
concours permettront au comité de designer les so-
ciétés appelées à représenter la Fédération au con-
cours International de Nice, à la Pentecote pro-
chaine.

LE NOUVEAU DIRECTEUR DE LA
GRANDE DIXENCE

M. Choisy, ancien directeur de la Compa-
gnie Genevoise dea Tramways Electriques ,
vient d'adresser sa démission au conseil d'ad-
ministration de la C.G.T.E.

Il a été nommé directeur general de la S.
A. Grande-Dixence, en remplaeement de M.
Lorétan, decèdè il y a quelque temps.

• » »
Citoyen genevoisr né en 1897, M. Choisy a

suivi à Genève les écoles primaires et le Collè-
ge. XI a ensuite obtenu le diplóme d'ingé-
nieur, en 1920, après avoir frequente les cours
de l'Ecole polyteehnique de l'Université de
Lausanne. De 1920 à 1928, M. Choisy fut em-
ployé par les Ateliers de Sécheron. C'est alors
qu 'il fut nommé directeur de la C.G.T.E.

M. Erich Choisy a ete président dea Services
industriels de 1940 à 1950, président de l 'U-
nion des entreprises de transports de 1947 à

4 fois par semalne
seulement

16 fr. par an
Journal al Feuiiie d'Avis du valais
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<<
Monsieur René Roulet, agent general de l'Union

« Suisse, compagnie generale d'assurances, fondée à Genè«

! ve en 1887, a le plaisir d'informer les autorités, ses amis,
i

| connaissances et le public en general qu 'il s'est assuré la

collaboration de

monsieur Andre zniGGEii
licencié en droil

Ils se recommandent pour la condusion de toutes as»
i

surances et, en particulier : Incendie , bris de glaces, eaux , I
i

voi avec effraction , voi vélo, individuelles , accidents, col» !
i

lectives , enfants, apprentis, responsabilité civile de tous |
>

genres , casco, vie, maladie, transports, bagages. [
>

Bureau : Rue du Petit Chasseur, Sion. Tel . 213 71 ;
«

}

Lakerol
en fin de compte

est unique au monde
contre toux,

enrouement et catarrhe

1949, de la Société suisse des ingénieurs et ar-
chitoctes et , toujours en 1949, président . du
Comité international des aciences de l'ingé-
nieur de UU.N.E.S.C.O.

Dès 1950, M. Erich Choisy est devenu pré-
sident de la S. A. Grande-Dixence.

M. Choisy a effeetué des expertises et arbi-
tragea pour diverses autorités et entreprises et
de très nombreuses conférences sur des sujets
tooliniques et économiques qui se rapport a ient
aux tra nsports et à l'éleetricité. Il a publié
-sur ce sujet nombre d'études plus clocunientées
les unes que lea autres. Il a en outre collabo-
ré à de nombreuses eommissions tant nationa-
les qu 'interiiationales d'asaoeiationa techniques
et professionnelles.

Nous avons l'avauta ge de bien connaitre M.
Erich Choisy, et nous sommes certain qu 'il
entretiendra d'excellentes relations en Valais.
Ses hautes qualités font de lui le directeur ge-
neral d'une importante entreprise nationale.
Il nous est agréable de saluer cette nomina-
tion et d'adreaser à M. Choiay nos félieitationa
les plus sincères. f . -g. q.

BLOCAGE DES VINS BLANCS 1951
11 est rappelé aux encaveurs que le délai

fixé par le Département federai de l'Economie
publique expire le 10 janvier 1952. Aucune
inscriptioii ne sera plus admise après eette
date.

RÈVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirei plus dispos
11 faut  que le loie verse chaque Jour un litre de bile dans l'In-

testln. Si cette bile arrivé mal, vos aliments ne sediCìrent pas.
Des gaz vous gonflent , vous étes conslipé I

Les laxatlfs ne sont pas toujours indiqués. Une selle i o : , ,
n'atteint pas la cause. Les PET1TES P1LULES CAKTEKS
pour le FOIE facilitent le libre afflux de bile qui est nécessaire
a vos intestins. Véj létales , douces, elica font couler la bile. E\i-
iez les Petites Pilules Carteis pouv le Foie.Fr. 2.34

[JT
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La bonne confection

Chambre
meublée

grande et confortable , est
demandée pour longue
durée par ingénieur éta-
bli à Sion.

Écrire sous chiffre P
1148 S * Publicitas, Sion.

On cherche a acheter
une

VIGNE
de 800 à 1000 toises. Bon
rapport. Entre Sion et St-
Léonard.

S'adresser par écrit au
bureau du Journal sous
chiffre 5050.

A louer dans villa

chambre
indépendante , tout con-
fort.

S'adresser au bureau du
journal sous chiffre 5051.

Chambre
meublée , chauffée , tout
confort , avec pension.

S'adr. a Publicitas , Sion ,
sous chiffre P 1163 S.

couteiierie LEV A I
Fabriqne de sécateurs
Grand-Pont SION

r Y'_ Rasoirs
\t\mm Ciseaux de
VWÌ m tailleurs et

Ungere
Sécateurs
Tondeuses
Articles pr

cadeaux
Couverts
argentés
Péche

Couteaux
de bouchc
rie, de poche
; de table.

Aiguisage

On cherche a Sion , ou
environs immédiats , un

M IA louer

UTlllll-ll ShlSEShr
de 4 pièces, hall , confort , meublé locatif exclu.
avec jardin si désiré. offre détaillée à Publi-

S'ad. à Publicitas, Sion, citas, Sion, sous chiffre P
sous chiffre P 13420 S. 1143 S.

nos mois croisés ladies
1 2  3 4 5 6 7 8

Horlzontalenient — 1. Personne recevant régu-
lièrement le journal ; 2. Epìtrc de... Paul ; 3. Verbes
en... ; 4. Célèbre formation aérienne anglaise —
Nous vous souhaitons un heureux... ; 5. Vingt iònie
et dix-neuvième dans l'alphabet — Pronom per-
sonnel — Participe passe ; 6. IE-S-EE.

Verticalement — 1. Un commergant... fait sa pu-
blicité dans la € Feuille d'Avis du Valais » ; 2. Avec
un couteau ou une lame ou un appareil électrique ;
3. ... ; 4. ... ; 5. Très petites femmes ; 0. Oeufs ; 7.
óte ; 8. Comme 5 horizontat , mais inverse. — Par-
courue.

A QUI LA CHANCE ?
Parrai les nombreux et beaux Iota de la

tombola du M.P.F. les plus chanceux rece-
vront un beau fromage, des vacherins, une
bonbonne de jus de fruits pasteurisé, des bou-
teilles de vin , et quantité d'autres lots plus
pratiques les uns que Ics autres.

Tentez votre chance en prenant de nom-
breux billets. Vous ferez d'une pierre deux
coups : vous pouvez gagner un beau lot en sou-
¦tenant l 'oeuvre d'utilité publi que neconnuc
que sont nos services de l'auxiliaire familiale
de la Buanderie , etc. Pour engager une deu-
xième auxiliaire familiale il nous faut des
i'onds. Vous nous aidez en achetant des billets
de notre tombola. Les petits vendeurs, dépè-
chez-vous, car l'heure de la distributiou des
lots approche à grands pas.. Toutes les mai-
sons, tous les bureaux et les établissements
doivent recevoir votre visite ! Bonne chance
à tous... .17. P. F.

UNE JAMBE BR1SÉE
Un fils de M. Marc-C. Broquet skiait dans

la région des Mayens. Il a fait une chute et
s 'est brisé une bambe. On l'a transporté il
l'hòpital de Sion.

COURTOISIE — L'impolitesse, la grossièreté et
les injures n'ont jamais servi personne. Vous serez
mieux respeeté en raison de votre éducation qu'en
raison de votre droit. Ayez la courtoisie des gens
intelligents. Les quelques secondes que vous re-
clamerà un geste de courtoisie ne seront jamais
perdues. Ne vous entétez pas dans votre droit ;
faites pìutfìt le geste qui cède aimablement la place.

SILENCE — De nos jours, le bruit est un enne-
mi public. Vous aimez comme tout le monde avoir
quelques heures de repos. Pensez aux malades, aux
vieillards, aux travailleurs. Réduisez au minimum
les bruits de votre véhicule. Employez l'avertisseur
de fagon raisonnable. Ne faites pas claquer les
portières de votre volture. Motocyclistes ! Nous
vous rappelons la loi concernant l'échappement.
N'emballez pas votre moteur aux départs et aux
arrèts.

CINEMA LUX LE FILM AUX CINQ GRANDS PRIX

B
UN SUJET HARDI, OSE, DANGEREUX, UN FILM HUMAIN, VRAI, EMOUVANT

QUE DOIVENT FAIRE LES PARENTS ?

Une jeune fille de 14 ans et un jeune homme de 16 ans sont les héros de cette scnsationnelle production. L'amour s'éveille en eux, avec
ses émotions, ses curiosités , ses troubles

_¦$* Meme ceux qui ne vont jamais au cinema vlendront voir ce film I Parie francais

IMPORT ANT I Evitez de longues attentes devant la caisse en RETIRANT vos billets a l'avance

Bemornues r leeps
———..

A vendre reraorques pour jeeps , basculantes ou
fixes. Fabrication suisse. Livrables tout de suite.

Garage Lugon, Ardon. - Tel. (027) 4 12 50

A vendre FERME
située dans la plaine du Rhone , surfacc de 7 ha.,
plantation (4 à 5 ans) de 600 hautes-tiges , asperges
7000 m2 , herbage pour 7 pièces gros bétail , batiment
construction recente.

S'adresser sous chiffre P 1149 S a Publicitas ,
Sion.

MACHINES POUR LE TRAVAIL
DU R0IS

à vendre une scic à cadre; une raboteuse à 3 faces ,
500 inni.; une dégauchisseuse « Kichner » 600 mm.;
une mortaiseuse à mèches; une scie à ruban «Schwen-
gler» 900 min . Bas prix.

S'adresser a la Cllnique Sémiramis, Leysin (Vd) .

Oceasion , à vendre une ^Tj-rr £^V

cuisinière à gaz Ĥ3
3 feux. Parfait état. f m * *T—^^S'adr. à Publicitas , Sion,
sous chiffre P 1162 S. Apporiez vos annonces

MERCI POUR LES LIVRES

Le Pére aumonier de l hopital remercie tou-
tes les personnes qui , sur un simple appel , ont
envoyé des livrea fort intéressants, souvent
neufs, en faveur des malades du Pavillon. Si
des 'livres sont encore envoyés cette semaine,
ils pourront ftre classes en méme temps que
le lot déjà recu. D'avance merci.

Adresse : Bibliothèque du Pavillon de l'hò-
pital , Sion.

SOIRÉE DES VIEILLARDS
La soirée organisée l'an dernier par l'oeuvre

« Pour la Vieillesse > avait connu un plein
succès. Il convient donc de réeidiver.

Une invitation cordiale est ici adressée à
tous ceux et à toutes celles qui voudront pas-
ser quel ques momenls agréables en compagnie
de loui's contempoi'ains . Gomme l ' an dernier ,
Ics Routiers assureronl la partie artistique de
la soirée qui aura lieu mercredi f) janvier . et
debuterà déjà à 7 li. .10, à la grande salle de
la Maison d'oeuvres, rue de la Dent-Blaiiehe.

Attention ! Jeunes en dessous ile soixante
ans pas admis !

UT NE COMMUNIQUEZ PAS™
...vos ordre* d'annonce par téléphone, mali par
écrit

Que vous soyez piéton ou conducteur de véhicu-
le, ceci est pour vous ! Sur la route, dans les rues,
souvenez-vous que la prudence de chacun assure
la sécurité de tous ! — Aux abords des hópitaux ,
cliniques et écoles, et lorsque vous circulez de nuit
dans les quartiere d'habitation, pensez aussi que
le silence de chacun assure le repos de tous.

Etat civil
Moia de décembre 1951

Naissance
Jungsten Gisèle, d'Otto, de Toerbel. Chevrier

Jean-Patrick, de Joseph, d'Evolène. Michellod Phi-
lippe, de Marin, de Leytron. Due Christiane, de
Jean-Charles, de Sion. Savioz Gabriel, de Georges,
d'Ayent Sierro Ange-Marie, d'Antoine, d'Hérémen-
ce. Delaloye Elisabeth, de Gustave, de Riddes. Ger-
manier Jean-Claude, de Florian, de Conthey. Pu-
tallaz Anne-Marie, de Raymond , de Chamoson. El-
sig Pascal, de Pierre, de Sion. Hallenbarter Pierre,
de Marc, d'Obergesleln. Quennoz Libane, d'Alfred ,
de Conthey. Dessimoz Chantal , de Emile, de Con-
they. Burner Ariane, d'Ulrich, de Saxon. Clavien
Pierre, d'Emile, de Sion. Rast Jacqueline, d'Hans,
d Aristau. Marazsàni Daniela, de Francesco, de Pa-

Les membres de la famille de

Monsieur Mare LORÉTAN
INGÉNIEUR

prient tous ceux qui par leur sympathie , par leurs p rières et leur présenc e, par Venvoi
da lettres et de f leurs ont rendu au défunt un dernier témoignage cVestime et d'affection ,
de trouver dati s ces lignes l' expression de lem- profonde gratitude.

Lausanne, Florimont 20.

DÈS DEMAIN MARDI à 20 h. 30

On cherche pour buffet  ' ¦ a«_ %M_>ImA
de gare du Valais , pour : O V B-I D I Ddate d'entrée a convenir "™ UVIUII **

pour cause de départ , un
Radio Deso; un lit , une
commode et divers meu-
bles.

E. Bovier , Cycles, Con-
they.

jeune fille
pas en-dessous de 18 ans,
comme aide dame de buf-
fet ; debutante serait mise
au courant.

Faire offres avec photo
et copies de certificats
sous chiffre P 1082 S *Publicitas. Sion.

Oceasion , à vendre

potager a gaz
émaillé blanc , 4 feux, 1
four , en bon état.

S'adresser chez Camille
Sauthier, Les Tanneries,
Sion.

A vendre , aux petits
champs secs,

TERRAIN
INDUSTRIEL

de 3800 in2, eau, gaz , élec-
iricité.

S'adresser O. Machoud,
café des Sports , Sion.

On cherche

inmn
de 2 pièces, avec confort.

S'adresser a Publicitas ,
Sion , sous chiffre P 1145
S.

POUR LE TESSIN
le cherche

letine fliie
sérieuse , capable de s'oc-
cuper d'un ménage de 3 On demande deux
personnes. Bons gages et ** ...
bon traitement. QffPH llPIIQPQFaire offre avec photo ¦v r Y , ; ' U U U Uet certificats a Mme Cat- «,"""1"'"'""»
tanep , via Al Forte 1, Lu- S'adresser René Volet,
gano. Corseaux s./Vevey.

rabiago (Italie). Oggier Marie-Noelle, d'Armand,
d'Inden. Senggen Dominique, d'Armand, de Ober-
gesteln. Boillat Albert, d'Henri, de Délémont Four-
nier Robert , de Cyrille, de Nendaz. Schwarz Pa-
trik, d'Èrwin, de Butzwil. Dufour Frangois, d'Hen-
ri, de Sion. Gaspoz Louis, de Louis, de St-Martin.

Mariuges
Rudaz Joseph, d'Antoine, de Vex, et Melly An-

toinette, de Maurice, de Nax. Yerli Henri, d'Epen-
des, Fribourg, et Matter Marie-Louise, d'Engel-
berg. Gentinetta Hansruedi , de Rudolf , de Glis, et
Forclaz Julia , de Jean, de Sion. Rossier Armand, de
Louis, de Mannens, et Follonier Gilberte, d'Arse-
ne, de Mase. Pahud Marcel , de Constant, d'Ogens,
et Praz Georgette, de Célestin, de Nendaz. Dayer
Pierre, d'Alfred , d'Hérémence, et Chabbey Denise,
de Jean , originaire de France.

Décès
Fracheboud Ernest, d'Hippolite, de Vionnaz, 87

ans. Dénériaz Victor, d'Amédée, de Sion, 60 ans.
de Torrente Paul , de Phili ppe, de Sion, 88 ans. An-
denmatten Charles, d'Ernst , d'Eisten , 5 mois. De-
lacoste, née Rouiller Emma, de Sion, 82 ans. Seng-
gen Dominique, d'Armand, d'Obergesteln , 2 jours.
Haefliger Auguste, d'Aloys, de Sion, 77 ans. Proz,
née Bonvin Celina , de Conthey, 68 ans. Brunner
Emile, d'Alexandre, de Sion, 63 ans. Fournier, née
Debons Solange, de Nendaz, 23 ans. Maret , née
Haefliger Catherine, de Conthey, 78 ans. Machoud
Frangois, de Frangois, de Bagnes, 51 ans. Blanc Ma-
ria , de Joseph, d'Ayent, 13 ans.

Dans nos sociétés».
C.S.F.A. — Mercredi 9 janvier : assemblee ordi-

vier, à 20 h. 30, répétition generale au locai. Di-
naire. Venez toutes acclamer le nouveau comité.

Chceur mixte de la Cathédrale — Jeudi 10 jan-
manche 13 janvier, octave de l'Epiphanie. Le chceur
chante la Grand-Messe.

Gym-hommes, Sion. — Reprise des répétitions , le
jeudi 10 janvier , à 20 h. 30.

(N. d. R.) — Les avis des sociétés doivent nous
étre remis la veille du tirage du Journal .

LA MAISON TAVERN1ER COMBUSTIBLES

a le re^ret d annoncer le décès de son ancien et
dévoué employé.

monsieur Pierre-Joseph MARET
survenu à l'Asile St-Frangois, à Sion.

L'ensevelissement aura lieu le mardi 8 janvier
à 10 heures.

nos tts LAIHES
aux prix extraordinaires

LAINE A PULLOVER
tous les coloris mode «fi Uf i

l'écheveau iaOU
LAINE PERLEE à pulì.
over en exclusivité a Sion *i QB

l'écheveau livll
LAINE À CHAUSSET' 4 QC
TES, décatie, l'écheveau liVll
LAINE BEBÉ, décatie 4 QS

l'écheveau IsvU

GRANDS MAGASINS

/^egoQeie
S I O N

E. CONSTANTIN & Fils
Tel. 2 13 07

Expéditions partout



AVI/ DE TIR
Des tirs de DCA seront effectués du 14 janvier au _ avril 1952

sur la place de Savièse contre buts aériens et terrestres.
Les tirs auxont lieu :

Du 14 janvier au ler mars du lundi au vendredi , de 0800 « 1800,
le samedi de 0800 * 1200.

Du 3 mars au 4 avril du lundi au vendredi de 1000 * 1800,
le samedi de 1000 * 1200.

Aucun tir n'aura lieu le samedi après=midi , le dimanche ainsi
que les j ours de fète generale et locale.

Zone dangerense :
Position de la batterie (au nord de St.Germain) — Planéje —
Antsère, Tsalan — Fra Combera — Pré du Tailleur — l'Er*
tentse — Tseuzier — Wetzsteinhorn — Schneiderhorn — Hah*
nenschrirthorn — Spitzhorn — Mittaghorn — Schlauchhorn —
Cabane des Diablerets — Sex Rouge — Le Diableret — La
Tour — Montbas*dessus — Le Rouet — La Combe — Etang
de Motone — Position de la batterie.

Pour tous les détails, voir les affiches « Avis de tir » placardées
dans les communes environnant le secteur de tir. En outre le edmt.
cours de tir à Savièse, téléphone (027) 2 14 92, fournira tous les
renseignements nécessaires, en particulier les heures de tir préeises.

Le Commandement des cours de tir. mmTous vos imprimés DI I fili I lini li 11 I

 ̂ impiimerie Gessler _§_¦£»
! seterie - Entreprise de charpente !

Planches Bois à brQler }
Lames Mazout — Diesel <

' Lambourdes

! fflaiioraz & Pralong, a Sion I
i Les soussignés exploiteront à partir de ce j
i jour la Scierie de Ste-Marguerite, scierie ex- A
\ ploitée jusqu'à cette date par l'association j
i Rossier et Pini. I
» Bureau , dépòt et chantier à Ste-Marguerite ]
| Se recommandent : ,
; Adolphe MAYOEAZ
i Maitre charpentier di plòma federai »

Alexandre PRALONG <
Scieur et marchand de bois <

Téléphone 214 62 J
¦____________¦**m _____^________fc______m
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CARTES DE LOTO
en venta a
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MICHEL ZÉVACO

LE CAPITAN
Toute la question , pour Capestang, se

réduisait donc à choisir un genre de mort
qui lui parùt convenable. Il les passa en
revue, rapidement. ouis soudain. haletant,
flamboyant d'audace :

« Ce que j 'ai dit au roi , je le ferai 1 C'est
moi qui ai fait mettre un gentilhomme à la
Bastille. C'est moi qui l'en ferai sortir 1 Et
comme dans ce duel gigantesque, c'est la
Bastille qui m'écrasera , je trouverai ce que
je cherche, c'est*à==dire une mort glorieuse,
et je retrouverai l'honneur ! Cette fois«ci ,
voilà la borine idée , c'est la chance 1 »

Il se remit en route d'un pas plus ferme
en murmurant :

« Où est Cogolin? Il a dù retourner m'ats
tendre au grenier du Grand»Henri, cou«
rons=y. »

Cinq heures du matin sonnaient au cou»
vent des Carmes, lorsque le chevalier péne*
tra dans l'auberge abandonnée.

— Cogolin ! s'écria=t*il impétueusement.
Va chercher les chevaux à la Bonne»Encon»
tre ! Et puis il doit te rester de l'argent , re»
mets«le moi , Cogolin ! Où es»tu, faquin !

Cogolin n 'était pas dans l'auberge. Lors*
que Capestang eut acquis cette conviction ,
il se laissa tomber sur le tas de foin qui lui
servait de couche. Il était las. Il sentit le
sommeil le gagner... Un rayon de soleil se

SOMMELIER.
On cherche une jeune

fille comme sommelière,
dans village industriel du
Jura bernois (près Bien-
ne) . Debutante acceptée.
Vie de famille.

Faire offre avec photo
sous chiffre K 20023 U à
Publicitas, Bienne.

Trouve
vers Corbassières , jeune
chien noir , sans collier.
Le réclamer chez M. Fré-
déric Coudray, à Vétroz.

Jeune lille
de 20 ans cherche pour
env. 2 mois, place pour
garder les enfants (home
d" enfants ou prive) .

D. Oegerli , Schongrund
15, Olten.

FROMAGES
Case postale 266 Bellinzone vous offre :

GORGONZOLA
gras, 2me qualité 4g mpièces de 4-8 kg. Fr. #¦ le kg.

FORMAGELLE
gras , tris bon, il40
pièces de 2 kg. Fr. M le kg.

FORMAGGIO GIOVANE
tout gras, doux __7i
pièces de 9-10 kg. Fr. Wk le kg.

SBRINZ STRAVECCHIO KM)
gras, lère qualité Fr. V le kg.

Envois franco de port contre rembourscment
Commandes : galleggi, Cane post. 266
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glissant dans le grenier lui fit entr 'ouvrir
les paupières. Capestang tressaillit .

A cette lucarne , à ce moment mème, une
téte se montrait. Dans la mème seconde,
Capestang la reconnut :

« Rinaldo 1 » rugit*il en lui»mème.
D'un bond Capestang fut debout et mar*

cha à la lucarne : la tète avait disparu. On
se rappelle, qu 'il y avait deux lucarnes à
ce grenier : l'une donnant sur la cour, et à
laquelle aboutissait l'escalier de bois, l'au*
tre donnant sur la route. C'est à cette der<=
nière lucarne que s'était montre Rinaldo.

Capestang, s'étant penché, le vit qui des*
cendait d' une échelle qu 'on avait appliquée
là; il jeta un regard sur la route et vit que
l'auberge était cernée par une vingtaine
d'hommes ; à gauche et à droite , de loin ,
des passants arrétés regardaient curieuse*
ment ce qui allait advenir; la porte charre*
tière était ouverte, et six hommes y étaient
postés. Il courut à l'autre lucarne, jeta un
coup d'oeil dans la cour , il y vit une dizaine
d'hommes. Ceux^là , il les reconnut : c'é>
taient les « ordinaires » du maréchal d'An<
ere, et , parmi eux , Concini lui«mème !

Capestang chercha un trou , une chatiè*
re , une rupture dans les tuiles ou sur le
plancher , un passage quelconque , si étroit
qu 'il fùt : rien ! il ne vit rien 1 Alors , les
forces décuplées, en quelques minutes il
édifia une barricade devant la lucarne. Dcr*
rière la table, une caisse ; derrière la caisse ,
trois ou quatre escabeaux : derrière les es*
cabeaux de chène, deux poutres qui se croi*
sèrent et maintinrent solidement l'échafaiu
dage.

Alors, dans sa main gauche, il assura son
poignard ; il tira sa longue rapière, la tint
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! Stono dactvlo
i debutante , ayant diplòme commercial,
j parlant francais et allemand, demandée
| par industrie de la place.

S'adresser par écrit au bureau du jour-
nal sous chiffre 5046.
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phamhpa WW
VII QUI MB V à louer 2 boxe» chauffés.
meublée, chauffée, inde- S'adresser che_ M. Me-
pendante avec balcon. av. trailler-Bonvin , meubles
de la gare. rue de l» Dixence , Sion.

S'adresser au bureau du 
journal sous chiffre 5048.

meublée et chauffée, sur
le Grand-Pont.

S'adresser au bureau du
Journal sous chiffre 5047.

On demanda un honnè-

l******** l*.********** MACHINE A

eie tane T̂ON
par jour , par mois

de 16 & 18 ans, pour -ai-
der aux travaux agrico- **^t*rJ 7̂~*~\
les. Gages a convenir. fflJE? _f_He

S'adreser a E. Schutz, _¦ ,Y
Chavannes de Bogi», Ce- M -.7
llgny. ,£gf &'5_S

Jenni; K
ayant fait son apprentis
sage comme

VENDEUSE j5f_L^ ST£l\
fiarlant le francais et l'ai- \*w W , —'
emand se cherche une * *JHt"

place en Valais. Entrée Tel. 21063 SION
tout de sulte ou à conve- 

Offres sous chiffre P ™J™ .
1037 S a Pubhcitas , Sion. ' « <n Feti die d'Atns

un instant élevée au*dessus de sa tète et la
tète haute, le buste droit , effrayant à voir,
d'une voix rauque , il cria :

— Capestang a la rescousse 1
Et il franchit la lucarne de la cour , se

montra au haut de l'escalier. Une clameur
accueillit cette apparition du chevalier qui ,
de ses yeux emplis d'éclairs, défiait la meu=
te massée au bas/de l'escalier. Concini leva
la tète.

— Au nom du roi ! cria Concini , descen*
dez !

— Au nom de moi ! tonna Capestang, je
reste !

— Ion épée ! gronda Concini.
— Dans ton ventre 1 rugit Capestang.
— Messieurs, vous ètes témoins qu 'il y

a rébellion ouverte !
— A mort ! A mort ! vociférèrent les

spadassins.
— Traìtre et rebelle ! grinca Concini.
— Couard et félon ! rugit le chevalier.
— Vivant ! Prenez»le moi vivant ! tonna

Concini .
— MortsDiable ! — Ventre du pape 1 —

Tripes du diable ! — hurlaient les assaib
lants qui montaient en s'excitant.

Ils montaient , en masse, le long de l'es*
calier. Ramasse sur lui«mème, la pointe en
avant , rugissant, le chevalier les attendait,
Brusquement, les assaillants arrivés aux
dernières marches se ruaient ! D'en bas ,
Concini vit le choc et , oubliant sa recom*
mandation de le prendre vivant, hurlait :

— Tue 1 Tue 1 bravo , Pontraille I Taiaut ,
Rinaldo ! Sus, sus ! Louvignac, Bazorges !
Montrez vos crocs 1 Mille écus d'or à qui
m'apporte sa carcasse 1 Oh 1 ah 1 l_ch.es 1
làches.
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? ????
Que se passaib=il ? Il se passait qu 'à l'en*

droit le plus resserré de l'escalier, Capes»
tang, avec son immense et fulgurante rapiè>=
re, coup sur coup, avait fourragé dans ce
tas de chair humaine 1 Que le sang giclait !
Que trois des premiers étaient blessés et
voulaient se retirer de la bagarre, et que,
dans leur descente éperdue , ils entrainaient
tout le reste ju squ'au palier de l'étage !

— Làches 1 Couards ! rugissait Concini.
En avant ! Sus ! Sus 1

Rinaldo, entrarne par les autres , avait
dégringolé lui aussi. Mais c'était un brave
que Rinaldo. Et puis il était vraiment de*
voué à son maitre . Et puis, il hai'ssait Ca<
pestang de toutes ses forces. Il cria d'une
voix presque paisible :

— Patience , monseigneur, je vous l'ap*
porte !

En mème temps , il leva les yeux , et ce
qu 'il vit le fit fremir d'une joie formidable.
Capestang n 'avait plus d'épée !

Capestang, à la seconde où les assaillants
montaient à l'assaut Ics dernières marches,
en avait descendu deux; son bras se déten*
dit; la rapière troua une poitrine; cinq ou
six fois , du mème geste furieux et calme,
il plongea ainsi son épée... et tout à coup,
à ce moment mème où se produisait la re«
culade éperdue, il s'apercut qu 'il n 'avait
plus rien dans la main qu 'un misérable
troncon : Rinaldo, d'un coup terrible , ve*
nait de lui briser sa rapière.

Une seconde , Capestang se vit perdu.
Dans cet instant, il entendit la clameur des
assaillants :

— Il est désarmé 1 En avant 1 Sus 1 Sus 1
Tue 1 Tue 1

Il les vit monter comme une bande de
loups. C'était la fin 1

Capestang se retourna vers le grenier. Et
il tressaillit. Et un rire formidable éclata sur
ses lèvres violentes... D'un geste prompt, il
se baissa et ramassa quelque chose qu 'il ve»
nait de voir , là , à l'entrée du grenier, contre
la lucarne ! Les assaillants se ruaient. On
entendit ce cri furieur :

— Rinaldo à la rescousse 1
Et à ce cri, répondit un rugissement àt

Capestang :
— Henri IV à la rescousse 1
Et alors Concini dans la cour, les pas»

sants accourus, tout ce monde put voir une
chose orodiaieuse.chose prodigieuse.

En haut de son escalier. Capestang, sans
épée , sans poignard , Capestang, à toute vo<
lée, assommait les assaillants avec quelque
chose d'enorme, une sorte de grande plàque
en fer 1 et c'était l'enseigne de l'auberge ,
déposée là par Lureau quand il l'avait dé<
crochée ! et c'était l'image du Grand«Henri,
c'était Henri IV qui écrasait des crànes, aè*
foncait des poitrines, se levait, retombait, et
finalement repoussait les assaillants éper«
dus, qui se laissaient dégringoler en grappe
jusqu 'au bas de l'escalier 1

Alors Capestang, à bras tendus, souleva
l'enseigne, la montra à tout ce peuple et,
d'une voix tonnante, cria :

— Vive Henri quatrière 1 Vive le grand
Henri !

La foule , trépignante, delirante d'enthou»

siasme, se découvrit, et vocifera dans une
immense clameur :

— Vive le grand Henri 1

(A »uWr*)




